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âmes. C’est, sans doute, l'une des raisons qui ont déterminé Mgr 
Baudrillart et ses distingués collaborateurs à entreprendre leur 
enquête sur la vie catholique dans la France contemporaine.

“ La génération présente, écrit encore Mgr Baudrillart, dans 
la préface au livre que nous attendons au Canada avec impatience,, 
n'est pas plus que les autres une génération spontanée ; dans la 
mesure où elle s’est montrée catholique, elle était catholique ; 
si elle a donné des fruits catholiques, c’est qu’elle avait des racines 
catholiques. . . Ces racines catholiques, jusqu’où s’étendent-elles, 
jusqu’à quelle profondeur descendent-elles ? Où trouver les élé­
ments sûrs de la solution qu’il nous importe de découvrir, autant 
pour garder à notre pays les sympathies qu’il mérite que pour 
aider à sa renaissance ? Tout simplement dans une enquête sin­
cère, minutieuse, approfondie, sur la vie catholique dans la France 
contemporaine.”

Et l’éminent prélat termine sa préface par cette conclusion 
générale, laquelle réjouir^ tous les amis de la France et n’en sur­
prendra aucun :

“ La conclusion ? Elle tient, ce me semble, dans un mot de 
Léon XIII à Mgr Fuzet, l’archevêque de Rouen, mot qu’ont 
splendidement illustré les événements des quatre dernières années :
“ Le fond est bon ”, ajoutons avec l’évêque de Châlons : “ et
inaltérable

“ Oui, il y a toujours une France catholique ; elle est très 
vivante, très active, très féconde ; elle porte des fruits savoureux 
et plus abondamment qu’aucune autre nation. La défaite de la 
France et son abaissement seraient pour le catholicisme un irré­
parable malheur. Et, d’autre part, si nous considérons l’avenir 
de notre pays pris en lui-même, l’Église catholique y demeure la 
principale force organisée, en état de tenir têt< au parti de la révo­
lution, ou de l’anarchie, la seule force spirituelle capable d’agir 
sur la société et de la réformer.”

Il nous plaît de conclure, en même temps, pour notre humble 
part, que le pays du Sacré-Cœur, qui est aussi la patrie des mis­
sionnaires, a reçu de Dieu, au cours de cette guerre, de tels secours 
providentiels que 'x victoire de la France éclatera aux yeux de 
l’univers comme la victoire de Dieu et que nous pouvons garder
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